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Quelques remarques sur le Â« nettoyage des pattes
MACHOIRES Â» ET LES GLANDES SALIVAIRES, CHEZ LES
Pseudoscorpions (Arachnides).

Par Max Vachon.

Les Pseudoscorpions possÃ¨dent une paire de longues pattes-
mÃ¢choires munies de pinces et, tout Ã  lâ€™avant du corps, une paire
de petites chÃ©licÃ¨res dont les deux articles, eux-aussi, forment
une pince. Or trÃ¨s souvent â€” et cela est bien connu depuis long-
temps â€” le Pseudoscorpion replie une de ses pattes-mÃ¢choires, et,
dÃ©licatement, Ã©carte les doigts de la pince pour les glisser entre les
deux branches de la chÃ©liÃ¨re situÃ©e du cÃ´tÃ© opposÃ© ; le doigt de la
patte-mÃ¢choire est alors poussÃ© jusquâ€™Ã  sa base et lâ€™autre doigt est
ramenÃ©, frottant toujours, de sa base au sommet, contre la chÃ©licÃ¨re.
Cet ensemble de mouvements est rÃ©pÃ©tÃ© un certain nombre de fois
pour les deux pattes-mÃ¢choires, utilisÃ©es Ã  tour de rÃ´le ainsi que
les deux chÃ©licÃ¨res. Parfois, comme le signale E. L. Bouvier, les
doigts des pinces glissent entre les chÃ©licÃ¨res et non entre leurs
branches.

Tous les observateurs qui ont dÃ©crit ces mouvements sont dâ€™ac-
cord pour affirmer que les chÃ©licÃ¨res nettoient les pinces des pattes-
mÃ¢choires. Les chÃ©licÃ¨res, en effet, ont une morphologie complexe
et sont ornÃ©es de trÃ¨s nombreux accessoires : galÃ©a pour le filage
de la soie, flagelles pour lâ€™Ã©jection des masses de rebut triÃ©es lors
des repas, expansions chitineuses en forme de vÃ©lum ou de denticules
aidant Ã  la perforation des tÃ©guments de la proie... etc ; le bord
interne des doigts (toujours celui du doigt mobile, souvent aussi
celui du doigt fixe) possÃ¨de une frange de soies aplaties et con-
tiguÃ«s, les serrulae, vÃ©ritables petits balais : ce sont lÃ , dit-on, les
instruments nettoyant les pattes-mÃ¢choires.

Les heures nombreuses que nous avons passÃ©es Ã  regarder vivre
des Pseudoscorpions dâ€™espÃ¨ces diverses, nous font admettre le
contraire : les doigts des pattes-mÃ¢choires nettoient les chÃ©licÃ¨res
et comme chez les Insectes (si F oh compare chÃ©licÃ¨res et antennes)
câ€™est la patte qui nettoie lâ€™antenne.

Lâ€™Ã©tat de malpropretÃ© des doigts des pinces ne dÃ©clanche pas
nÃ©cessairement les mouvements de nettoyage. TrÃ¨s souvent, nous
avons trouvÃ© des Pseudoscorpions dont les pinces Ã©taient maculÃ©es
sans que, pour cela, lâ€™animal manifestÃ¢t le Â« dÃ©sir Â» de les rendre
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